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1. Le problme dont je vais m’occuper ici est la recherche des espaces

mtriques fond4s sur l’.intgrale multiple,

L
i)z

O= (x’,-gux ,.’., OuX,...gu )du’...duc, (IK<N-1) Dans

le premiere panic de cette Note, nous ons 6tudier la g6om6trie fond6e sur

l’intrMe multiple

L Ox
du(1.1) o= (z’, u, )du’.

Consid6ron un espace de Riemann dont la forme quratique fondamene

est"

ds go dx dz

Un us espace U dans V ut 6tre d6fini par] uations param6triques

(1.) z’=’0,’,---, ).
Alors, lc volume d’une rtion de surface (1.2) est donn6 par l’expreion

O= L(x, )au .dur,
o nous avons pose

g--pp g,, pl= ux

En d6finissent le tenseur ga *z a par

on obtient

o nous avons pose

Nous allons d6montrer que les composants g,, r a : sont les polynomes en

1 L 1 LL, p---)_, i}p
p- L pt i}p

Les relations

Ox(L) PTg 1, P 0u

nous donnent
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L’-Lgj g*p,
L) 2(L)-1r.( L(1.3)

L LL .=
Los uations (1.3) nous dnent les relatiom

(1.4) , =6L L’,.- F= (L)

En continuant de cette mani6re, on trouve

(1.5) ,- *) L(?..., , p(a]aL-
Les (quations (1.a), (1.4] ef (1.5]

OF
g, ,l = Op(i. p Opd, Op

nous urent que les comsant gl nt 1 nomd variables.

L, p, L, - /

Du le cu gdn6ral no dfiniro] a pri’i le ur fondamen

g, j par la formtfle (1.6).) Les

I. g, , g p, p’ =(L)

III. g, ;f, =0

sont t’s imp’ntes.
Dans le cas =N--1, 1 6quations llI no urent que 1 comsant
g
_

_f coincident avec le temeur ggO de E. Caan.

I1 existe une connexion ane intrinsquement li6e au tenseur g .
Ma cette d6rtion t tres mpliqu6e.

2. Considrons un vecteur X"

x(x,..., ).
ient N--1 vum xo)," "’, x(_) tisfaint aux conditions:

La tonction dSfinie par

=detll "‘ ’ ’x,) ) g, ,,
est une fonction d (2T K) N quantit x*, p; X,, ..-, X"

=(z’, pl; x,..., x).
Comiderons dm l’espace ane R(x,
d4finie par l’&luation

1) La notation (...) repr6sente l’op6rateur de antisym6trisation.
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I(X)=1.
Si la/orme quadratique

g, : , X’ : X
est positivemen d4finie, la surface (x,p) es f4rm(:e. L’lment de volume

de @(x, p) es d6fine par

=IXdX...dX[
La fonction p(x,) est dfinie par la condior.

Considrons (N+ 1). N/2 im6gmles al,liemes attach4 h la surface (x, p)

(2.) a,.,=(X, x (d).

Les quantit& a sont les comsant d’une forme quratique ddfinie sitive"

a, Z’ Z=f(x,)(d)O

Si a,ZZ=O, on a idntiquement Z=0. I vecur Z est done nul. O

peut done d6finir la fontion de manire que

g,=6,, (ny= Iplpl ,1
Remaue. Si V est un espace de Riemann, la fonction devient:

--1

est facile de ,oir q le tenseuq" fondamenl de I coinc,idet a,ec le"

tenseu,r g. dfii e pa’tant des intg’ales (2.1):

. Soig un regre naturel [,,-.-, s] soei a la varib R(,
La connexion euelidienne est dfinie par

i(d) sont les form de Naff en dx, @"

Poohs

La connexion (’tant euclidienne, on a

IV. dg,=w(d) + w,(d)
d’ofi

Cosi(lrom en paiculier un vectcur X dont les comsans contrcvarimff

restront fixes. On aura
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DX-=XC.tdp, dX’--0

Nous frons ]a convension (Ia convension de symbtrie) que le produit scalaire

(DX, Y) t symStrique par raper aux vecteurs X et f. Elle donn les rela-

tions

V. C, =O*
ConsidSrons un nouveur teseur D[ dfini

Posons

(d) sont les comnt d’un tenur. ient l quantit4s d4finies par"_
1 F 1

La forme quratique g r ant dfie sitive, fl ete tOoum
un systme des quantit4s ffi tint aux conditiom

Fx-- x=0 -- xko--TT)-
L quantitSs (d) dfini par

.i(d)=()
sont de la forint:

i(d) (}-ppD(dp+ Ad)
LR connexion d elements de la varmte

VL s quantis dnies par

n symriques par rappo aux e k-

On a en enan eompe d relations 1V V,

o,=--T.;,
g,;+ ge;

4. Nous nous proposons de demontrer le theoreme suivant"

Th6’me 1. Pt" qu’une var,i6t N-dimensions fond$ sur la notion

d’ai’e admette un te.tseu,r fondameqtal gu satisfaisant a conditions

il faut et il stffit qu’on puisse trmve" des fonctizs gC et g telles qu’ ait
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VII. (n) L -=p,p9 -pp/ g*

En tenant compte des relations I, H, III on voit que

0.

D4rivons VIII, et en substituant IX, on obtient

L L(pp--pT/ (g,--ppg)g*)
Si l’on suppose que l’espace admette les quantits gj et g* lies par la relation

VLI, les composantes g seront donnes par

Nous arrivons donc au thorme suivant.

Thm’me 2. Si le tenseuq" g dfini paq" (2.1) satisfait aux $quations
g h --g(.,o

le tcnse.uq" A d$fini

est nul.

A=

On a atsi le

Th$m’me. 3. A tout espace h N-dimensions fond la noti d’aire

h K-dimensizs dont la fm’me de Legend’e

e d$finie peut etr associ une m.anire intrins$que un tenseuq"fondamenl
g satfaisant aux conditio

1 8L

5. earm (d) de l’ale entre deux lmen plato iniment voisi

de mme centre se dfim par la loer du K.vecteur q reprnte la diffren-
tiee alue du K-vecteur simple ci:

Si A= 0, on a. (d) L, dT,dp
ou L eg la-foe de Lendre --p] +pp.

courbure riemenenne de la mque (d) t
g,g(g, g g*g’) +g g" (gg--gg)+, +

o

Si S0, la varit anlaire t une varit d’Einein.


